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Dans mon lieu idéal, il y a…. 
C’est mon pays d’origine, celui où je suis né, que j’ai connu en paix 
 
 
 

BANDIA (Mali)         
 Plat pour manger ensemble       

      
    INZU (Burundi) 

         Maison 

PAIX 
     Solidarité 
 

                               
BRA (Mali)            TOGONA (Guinée)  
FRO (Mali)        SILK (Burundi) 
La terre à cultiver      Lieu pour causer et vendre 
 
 

 
SOGA (Mali) 

Masque de fête 
            
   
 
  Poème collectif sur le thème de la frontière et de la paix 
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Pour moi, 
La paix est mon pays de cœur 
Il est sans frontières 
 
Pour moi, 
On ne peut pas aller partout 
Parce qu’il y a la guerre 
 
Pour moi, 
C’est chaud ! Il n’y a pas de liberté 
Et s’il n’y a pas de liberté 
Il n’y a pas de paix, ici et maintenant 
 
Dans ma tête je suis en paix 
Quand mon pays est en guerre 
 
Pour moi, 
La France est ma vie en paix 
Mon papa était mon pays 
Maintenant qu’il est mort, je suis triste 
La France est mon pays sans père 
 
Pour moi, 
La France est mon pays d’origine 
Mais je passe les frontières tous les jours 
En rencontrant de nouvelles personnes 
 
Il y a les voyages en sac à dos 
Et il y a les voyages imaginaires 
 
Avant de partir, je pensais à mon voyage 
Pour moi partir 
C’est fuir avec mes enfants 
Je suis allée les chercher à l’école 
Nous avons pris la voiture jusqu’à l’aéroport 
Pour aller en Serbie 
Ce n’était que le début du voyage 
 
Pour moi, 
Partir c’est passer par de nombreux pays : 
Libye, Algérie, Serbie, Mali, Maroc, Mauritanie 
Je ne savais pas où aller 
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L’urgence est de partir 
Sans savoir où arriver 
 
Pour moi, 
Partir c’est changer de pensées 
Sans présenter de papiers 
Et sans avoir peur 
 
Pour nous, 
Partir c’est courir 
Conduire 
Se cacher 
Marcher 
Prendre un avion 
Passer devant des militaires et des rebelles 
Être embarqués comme des sardines 
 
Aujourd’hui nous ne sommes pas encore arrivés 
Mais nous sommes en paix 
 
 
 A la frontière du temps… au passé, à présent, au futur 
  
Au passé, les souvenirs, mon travail, guider les moutons, je voyais les montagnes, 
les forêts. 
À présent, je suis ici pour lire et écrire bien, ici en France à Forum réfugiés. 
Au futur je m’imagine avec une famille, une femme, des enfants, à la campagne. 
(Seydou GUINDO) 
  
Au passé, le souvenir, c’est quand ma mère était coincée dans un arbre, elle disait « 
Je vais mourir » et nous on rigolait. 
À présent, j’en ris encore. 
Au futur, je lui raconterai ce souvenir quand elle sera vieille. 
(Safia UWAZE) 
  
Au passé, le souvenir, c’est le pays, c’est les cultures de mil et d’arachides. Je les 
voyais de ma maison. 
À présent, je bois du thé dans un gobelet et par la fenêtre je vois des feuilles 
tombées des arbres. 
Au futur, je vais me marier avec une belle femme, je vais la regarder tous les jours 
tellement elle sera belle. 
(Mahamadou DIARRA) 
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Au passé, le souvenir, c’est mon travail, dans mon camion, je transportais des 
minerais, du bauxite. J’écoutais la radio, je dormais dedans, je regardais la télé. 
À présent, je mange, je vais au parc pour faire du sport et je me couche. 
Au futur, premièrement j’aimerais utiliser mon permis de conduire pour le travail, 
avoir les papiers et fonder une famille. 
(Ibrahima CONDE) 
  
Au passé, le souvenir, ma décision de quitter la Serbie pour venir en France. C’était 
dans la chambre avec ma femme. 
À présent, je dors, je mange, j’ai des rendez-vous à l’hôpital. 
Au futur, je voudrais reprendre mon métier de chauffeur et de commerçant. 
(Seif SELEMANI) » 
 
 
 
 
 
 

Poème collectif, à la frontière du temps 
 
Le passé 
C’est des souvenirs, heureux ou malheureux 
c’est ce qui n’existe plus 
mais qui reste dans notre coeur 
C’est une histoire à raconter 
 
Le présent 
C’est ce que je vois pas la fenêtre 
C’est la chaleur du thé dans la gorge 
C’est la douceur du chocolat sur ma langue 
C’est écrire des histoires inventées 
C’est rire, danser maintenant, organiser des fêtes 
puis, dormir 
 
Le futur 
C’est une histoire dans laquelle on va jouer 
C’est un espoir 
C’est ce que je vois les yeux fermés 


